Les huit étapes d’une histoire réussie
Il vous est sûrement déjà arrivé de vous demander, à propos de quelqu’un que vous considérez comme un excellent orateur :  « Mais comment fait-il pour avoir l’air si naturel ? » Il y a de fortes chances pour que votre orateur ait appris à suivre et à maîtriser les neuf étapes suivantes pour que son récit soit si réussi :

1. Planter le décor ; créer le contexte du récit. Dire l’heure, le lieu, le temps qu’il fait, les circonstances, ce qui se passe sur les plans émotionnel, physique ou spirituel.
2. Présenter les personnages. Permettre aux spectateurs de se les représenter en les décrivant en détails. Expliquer quelles relations ils entretiennent entre eux et ce qu’ils ont de particulier. Se glisser dans leur peau, changer de voix et de gestes pour les personnifier. Mais ne le faire que pour les personnages principaux, pas pour les autres.

3. Commencer le voyage. De quoi s’agit-il ? D’une tâche à accomplir ? D’un objectif à atteindre ? D’une équipée aventureuse ? Dans quelle direction souhaitez-vous aller ? Qui voulez-vous toucher, émouvoir, encourager, entraîner ? Quel défi lancez-vous ?

4. Introduire un obstacle. Une histoire sans conflit ne passionne personne. Il doit se passer quelque chose qui pose problème et relance l’intérêt. L’obstacle peut être une personne, un défi à surmonter,une croyance qui paralyse, etc. A ce stade, l’exagération peut être très drôle.
5. Surmonter l’obstacle. De quelle façon ? Qu’a-t-il fallu accomplir ? Quelle force a-t-il fallu mettre en œuvre ? Y avait-il un seul protagoniste, ou quelqu’un lui est-il venu en aide ? Peut-être l’aide est-elle venue du héros de l’histoire, peut-être de vous, le narrateur. Soyez très précis. Décomposez votre solution en plusieurs étapes simples qui s’enchaînent, dans un but éducatif. 
6. Amener l’histoire à sa conclusion en ne laissant aucun élément sans réponse : le public doit savoir précisément ce qui est arrivé à tous les personnages. L’orateur doit se mettre à la place des auditeurs pour se rendre compte si son histoire se déroule logiquement.

7. Délivrer le message. Il est essentiel qu’une histoire ait un message clair. Multiplier les messages sème la confusion. Une histoire doit être porteuse d’un seul message, que l’orateur doit écrire et mémoriser, en ciselant ses mots avec soin : il doit être simple et facile à retenir. Mille fois sur votre métier remettez votre « phrase qui tue » !

8. S’entraîner, répéter, se préparer, en racontant son histoire encore et encore aux membres de sa famille, à ses collègues, à ses amis, à quiconque accepte de l’écouter. Leurs réactions aideront l’orateur à faire les modifications et les améliorations nécessaires, celles qui laisseront le public bouche bée.

Rappelez-vous une chose : le meilleur discours que vous avez jamais prononcé est votre prochain discours. C’est le moment où jamais de suivre ces huit étapes pour le préparer !

